L'‘Ecole

L'école était au bord du monde, | <

Au-dehors, plein de pigeons bl’an‘ll
¥ ® ® _'_\_.—._,—l

L’école était au bord du temps.
Au-dedans, c’était plein de rondes ;

On y racontait des histoires

[ — |
Si merveilleuses qu’aujourd’hui, \EB -l

3|

Dés que je commence & y croire,
Je ne sais plus bien ot j'en suis.

ré;q—fﬂ Des fleurs y grimpaient aux fenétres

Comme on n'en trouve nulle part,
1|l Et, dans la cour gonflée de hétres,
| ‘ Il pleuvait de ['or en miroirs.

| |

| |

Sur les tableaux d’un noir profond,
Voguaient de grandes majuscules
Ou, de Paube au soir, nous glissions
Vers de nouvelles péninsules.

L’école était au bord du monde,
L’école était au bord du temps.

Ah ! que ne suis-je encor dedans
Pour voir, au-dehors, les colombes !

Maurice Caréme
www.leBazardulion.com
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